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(documents PCU O inedits

La personalıte du dernier abbe de Laval-Dieu, Remacle LISSOIR, reste

enıgmatıique. On le connaıt farouche defenseur de 1a dıscıplıne regulıere
des chapıtres natıonaux de 1’observance COMMNINUNC de Pre-

montre dont i} fut promoteur, maıs QuUssı traducteur et adaptateur
francaıs de FEBRONIUS ans SO  —; OUVTAaßC. De p A  etat de l’Eglise el de Ia
PDULSSANCE legitime du pontife romain‘*), Daru l’annee-meme de SO  — elec-
tion abbatıale (1766) On le volt S’OCcCuper de la pech du SAaUMON, maıs
Qaussı de MUS1IqUE, d’archivistique, de constitution ei de classement de
bıbliıotheque, de lıtterature, LOut rempliıssant parfaıtement LOUS les
devoırs de charge d’abbe

est pas question Vecrire 1C1 unc vie tres detaıillee de Remacle
LISSOIR, ma1s, par l’apport de certaıns documents, d’essayer d’aıder
MIeEUX Cerner personnalıte quı paraıt vraıment OTrS du COIMMUN

Une fo1s DOUT LoOuftes, Je FreNvVOoYC quı deja ete publie SUT lu1, el quı
est une ımportance certaine“).

Sur SCS jeunes annees, SUurTt le milıeu amlılıal, rıen de 1en euf
presenter. I1 avaıt mo1ns euxX freres quı furent benedictins de Saıint-
Vanne, ei ont ’un fut ”’auteur une Table geographique du MAarLyro-

L’ouvrage de HONTHEIM, eveque suffragant de Treves, quı eut tant de retentisse-
men({t, specialement ans les Days rhenans, le tiıtre sulvant: Justini Febronü de Stialu
Ecclesiae el legitima postestate Romanı Pontificis liber singularis ad reuniendos dissidentes
In religione Christianos Compositus, Bulhonu Francofurti], apud Guullelmum
Evrardı, 1763 Sur l’adaptatiıon-traduction de LISSOIR, eft SUT les Cartons eX1ges par le
CENSCUT de Sorbonne, RIBAILLIER, Olr BOULLIOT, Biographie ardennaise, n 10-1

Voir partıculıer: Biographie universelle, dıte MICHAUD, 24, col 602-603
. BOULLIOT, Biographie ardennaise, D: 06-1 MARCHAL, Remacle Lissoir
premontre febronien, dernier abbe de Laval-Dieu, artıcle Daru ans Annales de „ST, 19,
1967, 29-50 F VALVEKENS, Remaclus Lissolr, ultimus abbas Vallis Dei artıcle
Paru ic1l-meme: nal., 44, 1968, 321-329 BAIX, Les Lissoir de Bouillon,
artıicle Paru dans: Bulletin trimestriel de l’Institut archeologique du Luxembourg, 30e annee,
1954, s Et, jen SUr, GOOVAERTS, Ecrivains, artıstes el SAVantls de l’ordre de
Premontr:  e: ler, 520-523
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loge romaın, Parıis, 1 FF 1 l’on croıut GOOVAERTS, 11 auraıt faıt de
bonnes etudes V1 natale de ouıllon, grace president de 1a
COUT souveraıne de ville, THIBAUD*)

uJe COUD SUr brillant, 11 tres jJeune aval-Dıiıeu, faıt
profession le 28 aout 749 moOo1ns de vingt Al  N est l1en vite maıitre
des NOVICEeS, professeur de theologıe, predicateur talentueux., ef le VOILCI,

1765, prieur claustral de l’abbe Nıcolas OUDET quı vie1il1 eau-
COUP et decede DCU apres. Le 12 fevrier 1766, Jour de SCS trente-S1X
ans, Remacle est elu abbe de aval-Dıeu Le maı, benedietion
abbatıiale ans 1a chapelle de l’archeveche de Reıms, F le 19, priıse de
possession de SO  — venefice>)

(Yest assurement homme gran SavoIlr, l’ıntelligence el

largement Ouverte SUuT SO  —9 religieuxX exemplaıre ei eie est
LOutL aussı capable d’envoyer H AMEL ONCEAU des Observa-
10N2S SUr la pech du SAUMON, qu« de commetrtre, pendant SON priorat,
euxX volumes in-8° d’Observations SUr le Dictionnaitre ecclesiastique el

portatif, tout redigeant une version francaıse adoucıle de FEBRONIUS,
’a deja dıt Abbe, il veılle LOUL, S’Occupe de LOuf, assıste les es

de Premontre ANOURY, DU1S L’ECUY), faıt les visıtes canon1ques,
achete des lıvres POUT la bibliotheque de SO  — abbaye, ote SCS relıgieux
une solıde ei profonde instruction ans le domaıne spiırıtuel et ans le
domaıne intellectuel: ı] cree aval-Diıeu unc ecole de mus1que, SOUS la
direction de ANSER, premontre de Schussenried, ecole ont V’eleve le
plus celebre SCId E-N MEHUL ; ma1s Quss1ı voıt SCS relıgieux appeles
rendre des Servıices ans LOuL ordre Joseph ONIN, bachelıier
theologıe de Sorbonne, dırıger le novıclat COININUN de Premontre

de prendre la CUTC de Hargnies; Jean Francois Bernard CORDIER,
quı des connalssances latın, BICC, ıtalıen, anglaıs ei bıblıographıiıe,
SCId professeur d’humanıtes Premontre; Jean-Baptiste Joseph OUL-
LIOT SCTA, 1789, sous-prieur du college de la IUC Hautefeuıille Parıs,
et professeur de theologie; QqU: Leopold Joseph RAMET, la Revolu-

Sur eodore et Thierry LISSOIR, cf. BAIX, CH corrige Dar MARCHAL,
H.. 31 notes ei Je Suls pas PDOUI autant persuade quc la genealogıe des LISSOIR
soıt parfaıtement claıre et i} paraıt dıifücıle qucC notre abbe aıt euxX freres
prenommes Theodore, ’un vannıste, autre marıe et pere de Jean-Remacle (cf. ote
infra)

®} NO de bienfaıteur fıgure pas dans BOULLIOT, ma1ls seulement dans
GOOVAERTS.

rch dep. Marne, ADNDNOEXC de Reiıms, 240, ( MARCHAL, CIt.,
ote
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tion le uUuVer.: organıste de l’abbaye chef d’ordre de Premontre. eau
palmares, DOUT UuUNc abbaye PCU importante! Quant l’abbe, 11 irouve
CHCOTC le pS, FA en AVCC talent d’habıtude, de Jouer
Varchiviste feudataıire®)! Mieux CNCOTE premontre du sıecle des
Lumieres, voudraıt VOIr SON ordre rendre des Servıices la socıete, et
etre utıle, particulier partıcıpant actıvement l’educatıon des
Jeunes SCNS En 1-17 ] la V1 de Charleville,
transferer SON abbaye «DOUT VaCYuCI l ense1ıgnement de la Jeu-

POUTr SYy charger de l’enseignement de 1a jeunesse et etablır
pensionnat de quatre-vingts cent pensionnaires...». Maıs l’affaire

echoua, tant Sdamnls doute des condıtıions financieres ajoutees
dernıier OoOment Dar LISSOIR, quc Dal l’opposıition plus MOInNs
declaree du prince de ONDE, de qul dependaıit Charleville ’). Tout cecı
n empeche DaS abbe de prevoir et de poursulvre la revisiıon des
lıvres lıturg1ques de l’ordre, ont le chapıtre natıonal de 1a COHMMMLUNC
observance charge: SI Lon croıut BOULLIOT, 11 versifie des hymnes
ans latın magnıl1que), ei COMPDOSC la melodie de certaınes partıes
de l’ofiice En 1787, 11 est appele faıre partıe de Ll’assemblee provıncıale
de Metz, el, l’annee sul1vante, presidera L’assemblee du dıstrict de edan,
Ou 1} faıt montre de SCS qualıtes d’adminıstrateur l’applaudıssement
general.

Maıs CeCH A4NNONCE la Revolution. Le decret du 13 fevrier 790
supprime les ordres relıgieux masculıns el interdıiıt V’emissıion des VCEUuUX
Un u{r extie exige quC so1_t faıte, aupres de L’administration Cıvile, la
declaration des benefices ecclesiastiques: le 15 INarTrs 1790, Charleviılle,
Otre abbe accomplit formalıte®). Le maı, la municıpalıte de
Montherme vient faıre l’inventaire de l’abbaye. Conformement la 101,

demande AdUuX religieux conventuels ei l’abbe qu  ıls en

rıch. dep Ardennes, 330 inventaire des tıtres de la amlılle DESPREZ de
BARCHON, ranges Ssuıvant Ordre chronologique pDar Remacle LISSOIR, conseiller, aumoOntler
du IOY, ab eic. maı GE

rıch municı1ıpales de Charleville, deposees AUX rch dep. Ardennes, 8’ 9 sqg.,
delıberations des 23 el 25 fevrier 1782 S MARCHAL, CHE pp. 39-41 et note p. 40

rıch nal., n® 47 f. 602 Janvıer, 11 avaıt faıt imprimer hez
RAUCOURT, Charlesville, unc Declaration des biens el Frevenus de l’abbaye..., Itch dep
Ardennes, | RT
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faıre, pulsque les ordres relıgieux ont plus d’existence legale La
reponse du pere BAUDOUIN «Vivre ans le cloıtre DOUIVU quc so1t
ans maıison de aval-Diıeu et AVEC les seuls relıg1eux profes de
ma1l1son...» est reprise Da les autres conventuels, explicıtee DAr le pere
CORDIER, «Vivre ans le cloitre DOUTIVU quc so1nt ans maıson et
qUC l’etat des choses SV continuat tel qu’1 etaıt lorsqu ''ıl faıt VE d’y
demeurer...», et enfin developpee Dar LISSOIR «CcN qualıite de ene-
ficıer tıtulaire de lad abbaye, 11 estime n’etre pomt ans le Cas des
relıgieux conventuels, QUuUC neanmoins SO  en; VE est d’habıter vIie
durant maıson abbatıale, ei de Vivre AVCC les seuls religieux profes
de lad abbaye, etant de princıpe ans ”Ordre de Premontre de la
Commune Observance que la VIie COMMUNGC vouee Dal la profession des
relıg1eux dud rdre, comprend quUuUC les seuls rel1gieux admıs la
profession Dar la Communaute...»?). Ces divers textes Tren la
manıere de Vivre le VE de stabılıte fın du XVIlle sıecle, ei
ınanıte des ma1sons de reunion ans lesquelles auraiıt voulu CI1CAd-

SCTNET des relıgieux de dıverses amılles monastıques desiırant continuer
la VvIeE COMMUNE

La nouvelle admınıstration cıviıle mel place, PCU DCU
maıntenant ans le LOuL recent departement des Ardennes, district
de Charleville Lissoir faıt partıe. Ses paırs, et les admınıstrateurs du
departement, Vlestiment et le reverent, temoigne Cce lettre
du directoire du departement Comite ecclesiastique, le 27 decembre
790 LISSOIR «a faıt inscrire l’inventaire du mobilıer ide Lavaıl-Dıeu
plusieurs abbatıiaux quı pourroilent Conveniır la chapelle ef
la de l’eveque du departement des ardennes. Cet ecclesiastique
vertueuxX el cıtoyen, voudroıt faıre hommage l’adminıstrateur DOUTF
eiu Nous lou: CcCcs dısposıtions patrıotiques...»*°).

Les mO18 passent, les relig1euxX sont dısperses, l’abbaye fermee est
mise debute le avrıl H933 la veılle, LISSOIR
sıgne POUT la premiere f{O1s le registre de l’eglıse paroissiale Saınt-Remy
de Charleville, tant QuUC cure. Cure constitutionnel 1en sur, quı
Onc prete le serment la Constı:tution Cıvıle du clerge alors QUC rıen

oblıgeait, DU1ISqUE, Jusqu’a moment-la, 11 n’avaıt pas charge

rch nal., F1 5908 liasse
10) Ibid., n® SI f. 33
11) riıch dep., Ardennes, 527 D’apres un plece, meme lıasse, le septembre

791 descendit les loches de V’eglise, abbatıale, et V’on le recolement des
liıvres de la bıbliotheque.
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d’ames SI grande est I’ınfluence morale du prelat ans les Ardennes,
que serment prete Dar LISSOIR, Sdamnls doute allıer 1en des
ecclesiastiques la Constitution cıvile**).

D’apres OULLIOT, i} cure de Charleville Jusqu’au 10 octobre
1793; «qu'ıl demit»: rıen dıt QUC LISSOIR, tant d’ecclesiasti-
QUCS, aıt abdıique mMoment de la « Terreur d’octobre»**), ma1ıs ] faut

mo1ns admettre qu’1 quıitta CUTE quan les eglises furent fermees
d’autorite. Ce quı est SUr, contraire, toujJours d’apres BOULLIOT, C’est

grande charıte, specialement CN VOIS les enfants de la premiere
COommunIilon.

Nous SOMMES tres mal renseignes SUT N annees A OUL-
LIOT poursult disant qu’1 fut «incarcere Mont-Dieu...».
Jour, OUS n avons pas d’autres indiıcations SUrTr cet emprisonnement,
sauf unc breve mention indırecte PropoS de SON travaıl
bıbliothecaire natıonal des Ardennes.

Voicı les faıts Le 28 germinal I1 (17 avrıl Remacle,
bıblıothecaıire, s’adresse A4UuUuX admınıiıstrateurs du dıstrıct de Libreville (C1
devant Charleviılle) la bıblıotheque Iu1 confiee, etaıt placee chez les C1-
devant Capucıns de Libreville, ei cC’etait melange de lıvres, epouvan-

Avec SON djoıint, ] tOusSs les lıvres, quı provenalent urtout
de 1gNY, de Laval-Dieu, des cCapucıns, ma1ls QUSS] d’emigres... Ils ont
place SUT les rayOoNns quC les lıvres CONCernant les SCIENCES, les arts,
l’histoire, la polıtique, la morale: LOUS les lıvres de theologıie, solit
environ la moıitie de l’ensemble, ont ete mI1s Calsse Dar la bıbliıothe-
caıre (on est pas DOUTL riıen de la Jerreur dechristianisatrice!).
Tout etaıt classe et catalogue... quan est arrıvee de Parıs l’instruction
du germinal 11 LOuUL CO  Cec selon instruction, maıs

na indiıquer la DITOVCNANCC SUTr le regıstre inventaire... ei Surtou(,
reflexion des bıibliothecaires de LOUS les POUT 1en faire, 11
audraı 0Ca. plus vaste! Le ler floreal (20 vrıl), "agent natıonal

12) LEFLON, Philbert..., pp. 45-46, crıt Ppropos de LISSOIR «11 laısse pas de
deconcerter par SCS attıtudes SUCCESSIVES: premontre febronien refuse la secularısatiıon
qucC luı offraıt la 1901 et declare qu'1 voulaıt rester relıgieux. pres quol il prete le serment
constitutionnel Sanls etre astreıint d’aucune acon pu1rsqu'ıl rentrait pas ans la
categorie des ‘fonctionnaires du CU. catholique’. nfin 11 refusa la mitre constitutio-
nelle »

l.’!) On {rouve Nu. part les ettres de pretrise de LISSOIR, el, connalssance
actuelle, SON 19{0} ngure SUTr AUCUNlC iste de pretres abdıcataires. D’apres rapport du

ermı1dor 11 (9 out intitule: tat du 1STrNIC! de Liıbreville Charleville],
LISSOIR etaıt alors signale «ex-abbe de Laval-Dıieu, NOn marıe, cCesse SCS
fonctions de cure». (Cite ans rch. dep Ardennes, 13 19)



Remacle Lissoir (17530-1806 ) + 73

Libreville venaıt faıre l’inspection de biıbliotheque, el mettaıt
post-scriıptum SON rapport queC LISSOIR etaıt vraıment excellent ans
domaıne. Le frımaıre 111 (30 novembre le Conseıl a_
ent du dıstrıct de Libreville declaraıt aVOIT verıfe le travaıl du bıblıo-
thecaıre quı avaıt ete nomme commıssaıre de la bıbliotheque nationale
de dıstrıct le 22 pluviose precedent (soıt 10 fevrıer ei MLS
requisition qualite de bıbliothecaıire Dar arrete du conventionnel
1SS1oN DELACROIX Enfin ler ventoöse 111 (19 fevrier
LISSOIR, bibliothecaıire natıonal, certifiait n ’ avoır inscrıt I’ınventaire de
SsON etablıssement, lıvre venant de la bıblıotheque prıvee de
detenus remi1s 1ıberte Cette bıblıotheque natıonale comprenant SUT-

tout des lıvres provenant des maılsons premontrees du Calvaıire, de
aval-Dıeu ei de Sept-Fontaines-en-Thierache**). De LOuL GECL. seuls les
mMotfs MLS requisition, (soulignes Dar moO1), peuvent donner PCNSCI
quC prelat qavaıt ete incarcere Mont-Dieu, ei qu«c sortiıe
condıtionnelle de prISonN, auraıt ete obtenue condıtion qu’ı classat la
bıbliotheque Cette periode de la vIie de LISSOIR reste imprecıise: S1
OULLIOT quı l’a 1en ei avaıt CN VeIs lu1 un profonde venera-
tıon, ecrıt qu’ı fut incarcere, il faut, Jusqu’a PICUVC du contraire, lu1
faiıre conhance. Maıs aımeraıt quelques detaıls supplementaires,
MOI1NS des PreC1IS1ONS AdUX ates

Le meme OULLIOT dıt qUuUC LISSOIR fut lıbere en 795 el qu’ı vint
alors Parıs. (CYest ans la capıtale, effet, qucC V’on {TrOuve ’ancıen
abbe de Laval-Dieu, des le printemps de 1795, St, desormaıs, 1l restera
Parıs Jusqu ’a MOrt Comme l lu1 faut travaıller DOUI ViVvre, LISSOIR

Vvivre de plume, e des le 14 germinal 111 avrıl 1:493, i}
etaıt devenu l’un des redacteurs du Journal de Parıis; 11} le fut long-

apporta egalement collaboratiıon Journal d’economie
publique, de morale el de politique, appartenant le precedent
Pierre Louis OEDERER

Ce dernier etaıt DOUTI LISSOIR vieıl amı, el proftfecteur puılssant.
La S(EUT aınee de celu1-cı1, Anne OEDERER, avaıt epouse 765 Louls
Antoıine MENA, avOocCat parlement et ancıen conseıller gran senat
de Strasbourg. Et, depuls 1766, MENA etaıt le proprietaire de la
verrerie de Montherme, quelques centaıines de tO1ses de aval-
Dıieu!>) On peut oncC raısonnablement PCHNSCI quc depuls 766

14) rıch nat., Fl7 180 Ardennes. Quand. les textes parlent de «bıbliotheque
natıonale», ı] faut bıen evidemment comprendre: «bibliotheque al  nt la Natıon».

15) OIr suJe l’etude de Mme MAYARD, La Verrerie de Montherme.,... 960
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envıron, so1l_t depuıls pres de trente AaNs, LISSOIR ei ROEDERER ConnaIıs-
salent ef S’apprecilalent, CNCOTE qu«c ’homme polıtıque fut de beaucoup
le cadet du premontre.

Parıs, donc, LISSOIR ecrıt ans les Journaux, 11 faıt meme qu ’ı
ppelle les «extralits»: partır des zeiles TECUCS, 1] donne, ei cecCı plus
partiıculierement ans le Journal de Paris, des nouvelles SUur les evene-

recents, partır de quı est dıfuse par d’autres per10diques; eft
urtout i] faıt des Comptes-rendus de lıvres d’articles d’autres ]Jour-
NAaUX, le VOIr d’apres correspondance AVECC Henri
GREGOIRE, eveque constitutionnel du Olr-et-Cher

Car premontre, devenu journalıste par la force des choses, est
pretre et pretre, pretre ftebronien S1 l’on peut ecrire! est pas

des moindres paradoxes de re PETrSONNALEC... jlen qu ’ı aıt
touJours refuse oute dıgnite ans l’Eglise constitutionnelle, LISSOIR

relations aVeC les prelats de meme Eglise constitutionnelle,
ei AaVOCC le plus u  n d’entre CU.  > Une premiere lettre, Juillet
1795, sert d’ıntroduecetion aupres de GREGOIRE, DOUF premontre NON
identifie Jour: elle montre j1en les questions quı pouvalent assaıllır
le clerge ans les LOuf premiers Jours du Dıirectoire, alors qu on pouvaıt
esperer la fin de la persecution relıgieuse*®).

Parıs, TU Buffaut faubourg!? Montmartre n0 messidor l’an
31 Juillet

Citoyen ei respectable eveque.
Apres les Jours OTagCUuX Je SU1s presente comiıte DOUT QaVOITF

I’honneur de VOUS OIr eft felicıter AdVEC VOUS du retour de l’ordre, Uunc
premiere et uncec seconde {O1S, Je n aı Das ete heureux.

Voulez-vous bıen accueıllır de INCS confreres premontre devant!®)
cure constitutionnel. dans le diocese des Ardennes ei quı est ICCU dans
COMMUNE d’Ai1zy dıstrıct de SO1SSONS. des instructions prendre SUTr les
questions de SavOoIlr 10 S1  ] peut CXCICET dans diocese il Nn Y nı
CVCQqUC presbytere durant la VaCance 20 il pourra les
huiles saıntes*?), VOUS emandera peut-etre SNCOTE quelques autres
details, eit Je doute nullement de votre complaısance le satısfaıre. est

sujet recommandablı LOUS egards ei quı Je m ınteresse sensiblement.
Salut bıen re:  X

16) Parıs, Bıbhıotheque de la Societe d’histoire de Port-Royal, Presbytere de Parıs,
carton n®

l'l) Abrege Dar ”auteur fau?.
18) Abrege pPar l’auteur cyd'
19) Abrege par ’auteur stes
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1SSO1r iie Buffaut faubourg*® Montmartre maıson du manoı1r
SUur le repli: Au cıtoyen Gregoire CVCQUC de Bloıs, representant du peuple,

comiıte d’ınstruction place du Carrouzel.

ıng mMO1s plus tard, un lettre, le 16 INaTis 1/97, OUuUS laısse
devıiner jien d’autres maiıintenant perdues Dans celle-cı, LISSOIR OUS

apparaıt toujours proche de ROEDERER, quı meme il ceder SO  —;

ap  nt Quı plus esL, ”’ancıen abbe de aval-Diıeu malgre les
dıflıcultes, garde Dar devers lu1 des exemplaılres de SCS UuVTCS,
pomt de vouloır absolument offrır Febronius l’eveque de O1S

Rue Buffaut n° 499 26 ventose 116 INars

Dıgne el respectable Eveque, quc Je„ dıral-je quc ] aıme affetuo-
samente**). QOul, pu1squ'ıl 1a bonte de le permettre. J’aı faıt du
catechisme??). Sans OUS OINIMMET Jal faıt VOILr 24) la Dagc
ete indıgne, et voulu faıre ul-meme les S1X lıgnes quc Jal ajoutees la
emande el la rCDONSC. Passeront-elles Jjournal“>) de la part du
Citoyen*®) 27) est CC quc«c ] 1ıgnore. egalement approuve ”artıicle
du de Clement*®). Je dis QauUssı que ] 1gnore S] le cıtoyen“?) le
passcCTa.

Je OUS ICHVOYVYC le catechısme. Miıl pardons S1 Je l’adresse poımt
domiucıle. Dans derniere 11 etoıt question de PIPELET, Je

disois quc ] eto1s honteux d’1ıgnorer adresse, ei Je SUIS CNCOTE honteux.
. v°] Avez-vous dans le journal de Paris*°) du 20 ventose INON

extraıt du fanatisme**) du cıtoyen??) AHARPE Et CcZ-VO donne
sanction? 33) La approuve. Je le Cro1ıs dans NOS principes.

OUuUS AVCZ la bonte de VOUS interesser sante. Je la VOIS declinant de
Jour a  9 Je VOl1S {OUS les Jours arrıver ”heure qud nescitis*+), Sans la
desirer nı la craındre, dısant fiat voluntas*>).

20) Abrege fO1S-CI
21) Voir
22) Souligne par ”’auteur.
23) Je n al irouver de quel catechısme ı] peut bıen S’agır...
24) ans doute faut-ıl lıre OEDERER. “ agıt-ıl une precautıon, dont l’habıtude auraıt

ete prise pendant la Terreur?
ZS) est mo1-meme, conformite VEOC NOS uSagcS typographiques modernes, quı

place MmMot ıtalıques.
26) Abrege par l’auteur cit.
27) Personnage NOoN identifNe.
18) Augustin Jean Charles CLEMENT, ne le septembre T7 Creteil, sacre le IMars

797 Saint-Louis de Versaıilles, decede le 15 INaTs 894 Paris.
29) Voir
30) Voıir
31) Voir
32) Voir
33) Voir
34) Voıir
35) Voir
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J’a1l ete extremement de VorLre compte-rendu. Point de verblage.
est plein de choses.

Pardon. Maıs dıtes-mo1l posıtıvement adresse. Je CuxX porter
exemplaıre du Febronius®®) quC VOUS AVOCZ bıen voulu de
VOUS offrır.//
. Ce n’est pas VOUS, cher et dıgne representant, GqUC Je fa1s

compliıment de OUS avoIlr SUuT la terre des estans est NOUS, c’est
moO1l1, est urtout la chose publıque, cC’est l’eglıse; CAdr 1} n’est DAaS
indıflerent quC VOUS ICI plutot QquC dans dıocese> ’). Le devoır
de residence est nul par VOS SO1NS DOUTLC VOS ouaılles, el la chose publique ei
l’eglise perdroient gros S1 OUuSs n etiez plus 1C1 est unc verıte sentıe quC Je
VOUS dıs, pas U1lc Nagornerie.

Recevez, dıgne et respectable prelat, les AdSSUTaNCces reiterees de INON

respect et de IN0O  3 attachement.
1SSO1r

On dıt quc le cıtoyen>®®) 39) est marıe, Je men doute J’aı qUC
INON a’  rtement actuel etoıt CONVCNHNANCE, et Je Vals dans habıter

Rochechouart*), bout de la

Cest bıentot l’epoque Ou GIREGOIRE et les eveques reunI1s, entent de
ranımer mMmourante qu’es l’Eglise constitutionnelle. Ils CONVOoquent

concıle natıonal, auquel chaque Eglise partıculıere (1l un Dar
departement), doit CHNVOVCI eFUxX delegues. Les cures des Ardennes
elisent LISSOIR, AVCC POUTF suppleant Jpseph ONIN; et ’un des membres
du Presbytere des Ardennes demande (GJREGOIRE d’ıntervenir aupres
de ”’ancıen abbe de Laval-Dieu, DOUT qu’ı accepte mandat*!).

edan, 26 ulllet 797

Monsıieur,
J’ay ”honneur de QOUS CHNVOYCI le TOCCS verbal quı contient les elections

de 1105 deputes concıle natıonal, tant de celuı quı doıt T  T notre
presbytere qJucC de celuı quı representera NOSs confreres les cures. Nous
VONN|: mM1s dans cho1x la plus serleuse attention et NOUS le
onheur de reussır selon NOS desırs, NOUS PCNSONS meme DOUTF ’utilıte de
l’Eglıse. Nous SCa VONS le domucıle de Mr Lissoıir, Cal des le mMmoment de
SON election 1OUS luı aurı10ns ecrıt Maıs connatıssant voirire desır de ServVIr

36) Voir
37) GREGOIRE, representant siegeant tel Parıs, gouvernaıit sSsonNn dıocese depuls

la capıtale, temoigne correspondance cConservee la Bıblıotheque de la
Socıiete d’histoire de ort-Royal.

38) Abrege Dar ”’auteur cıt
39) Voir
40) Voir
41) Bıblıotheque de la Socıete d’histoire de Port-Royal, Ardennes.
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tOoutf quı regarde la relıgıon NOUS VOIl DrI1S la lıberte de NOUS adresser
VOUS afın quc OUuS voulhlıez bıen u faıre DaSSCI le PTFOCCS verbal de SC  —
election ei le prier notre 1O el celuı de {OUS NOS confreres les cures
de vouloır bıen p  r La O1X unıforme de LOUL le monde quı s’est
manıfeste faveur doıit etre DOUTF ul SUTr garant de notre parfaıte
conflance uı el motıf quı doıt l’engager preter 1105 VGU
Nous SOMININES persuades que OUS voudrez biıen CONCOUTIF le ecıder S1
Cas il paro1ssoit quelque resistance sero1t . ajouter
definıtiıvement AUX premieres oblıgatıons quc NOUS deJa...

membre du presbiıtere des Ardennes]|]
En lısant OULLIOT, pourraıt crolire QqUuC LISSOIR avaıt accepte

mandat donne par le Presbytere des Ardennes: il nen est rıen. Notre
abbe, ans UuU1lc lettre adressee W ANDELAINCOURT, L’un des eveques
reunIıs, ma1s destinee duxX membres de la cCommıssıon de correspondance
du concıle natıonal, refusa &y nomınatıon. Cette lettre est importante,
Car voılt unc fO1s CENCOTE le febroniıanısme de SO  —; auteur*“):

Rue Rochechouart n0 Z taubourg** Montmartre aout 11797]
|siC »}

Venerables cıtolens,
Je n’accepte pas la nomiınatıon dont OUS m’ avez adresse hıer le proces

verbal
Les dıstances, les infirmıtez habıtuelles, travaıl de tOUS les Jours dont

]al contracte les oblıgations, sont incompatıibles AaVECC l’assıduıte AdUX
seaNCcES du concıle national.

OSse esperer qucC VOUS aDppPT'  TCZ CCS ralsons d’excuse. es sont les
memes quC celles quı m’ont empeche de sulvre la socıiete, laquelle J al
”’honneur d’etre aggrege |S£C], et quı s’assembloıit tOutes les semaiınes, [UC
de Biıevre.

Je seral pas POUT cela etranger A4aUuX iravauxXxX du concıle. Je Sul1s bıen
assure UJUC le cıtoyen“**) Monın, ure d’Hargnıies, qucC le presbytere de
an nomme INonNn suppleant, AdUuTa aAaV6EC mo1 des ommuniıcatıons I:

frequentes et meme jJournalıeres. est INON eleve, 11 INCs princıpes quı
sont les votres, et les voltres sont CECUX de Gerson et de l’ancıenne eglıse
gallıcane quı reconnolssoaıt la primaute du Sıege et rejettoit la
monarchıie. Le Cıtojlen Moniın est dans force, et n aura pomt
d’autre objet Parıs quc le concıle; ] m y suppleera*°>) avantageusement
SOUS LtOUS les

42) Voir
43) Voir
s Voir 38
45) LISSOIR avaıt d’abord ecrıit remplacera, DUI1S barre verbe POUT le remplacer

Dar suppleera. lettre est adressee W ANDELINCOURT, ma1ls elle bas du
r® ote Les membres de la cCommıssıon de correspondance du concıle natıonal,

quı explique I’ındıcatıon du debut Cıtoyens (au plurıel).
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Recevez, Venerables cıtoilens, les 4ASSUTAaNCES de Communion et celles
de NO  an rofond respect.

1SSO1Tr
SUur le repli: Au cCıtolen Wandelincourt, otfe du pont, I[UC des SS Peres n0
196 arıs

uelques MOI1S CINCOTEC VOICI le printemps 1/798, el Remacle LISSOIR,
touJours mploye Journal de Paris: faıt aussı1ı partıe du presbytere de
Saınt-Germaıuin l’Auxerroi1s, paro1sse parısıenne*°). Maıs pendant
S  eie, le voıt intervenır une nouvelle fO1s aupres de GREGOIRE,
{[O1S-CI faveur de SON Jean-Remacle, profes de Premontre. .. ei
POUTF faıre part de l’installation de ONIN an second
eveque constitutionnel des Ardennes*’):

Rue Rochechoüart Z faubourg*® Montmartre,
thermıdor 112 aout

Reverendissime CVEQUC,
Je SU1sS presente chez OUS i} quelques Jours, ei OUusSs etiez la

Je VOUS auro1l1s Commun1que la lettre de l’eveque de an
quı ete installe grand applaudıssement de tout le peuple quı remplis-
so1ıt 1a cathedrale PrODOSC de VOUS ecrire SOUS DCU de Jours. Je desiro1s
Qaussı]ı QOUS consulter SUrTr INON neveu>?®), quı apres Qa VOIr confere VEC le
cıtoyen>*) Monıiın, s’est decıde ASSCcI Cayenne VeEC le cıtoyen?“)
Jacquemin>®). cela Jal repondu quc Je douto1is fort qu«c le cıtoyen”“*)
Jacquemiıin SoOnN projJet, attendu QJUuC Cayenne est 1eu de deporta-
tion, 0} 1eu de protection, rencontreroı1t peut etre des desagremens

artager VEC les deportes. Savez-vous 61 le cıtoyen”>) Jacquemimn DCI-
sıste, quels IMNMOYCNS dans Cas A DOUT effectuer traversee, n Yy auroıt
DaS SIC de diffÄicultes IO  —_ VEeu les memes OVCNS, quelle
CDOYUC, dans quel port, et Je VOUS Qaurolis uUunc oblıgatıon infinıe 61 QOUS

46) Bıblıotheque de la Societe d’hıstoire de Port-Royal, Presbytere de Parıs, Carton
n®

4‘7) Voir
48) Voıir
49) Joseph MONIN fut sacre otre-Dame de Parıs le ler Juillet 798
50) Jean Remacle LISSOIR, ne Floımng le novembre 1766, de Theodore et de Marıe

BOUDIN, profes de l’abbaye chef d’ordre de Premontre 787 1788, mort ure de
Michery Y onne). le Juillet 841 Sur lul, Outre BOULLIOT et GOOVAERTS, C OIlr
Aaussı]ı PISANL, Repertoire de l’episcopat constitutionnel..., p.452, eft urtout ROCHER,
Note SUr la dans I’ Yonne de deux Aancıiens eveques constitutionnels.128  X. Lavagne d’Ortigue  Recevez, Venerables citoiens, les assurances de ma communion et celles  de mon profond respect.  Lissoir  sur le repli: Au citoien Wandelincourt, hötel du pont, rue des SS. Peres n°  1196 ä Paris.  Quelques mois encore: voici le printemps 1798, et Remacle LIssomr,  toujours employe au Journal de Paris, fait aussi partie du presbytere de  Saint-Germain l’Auxerrois, sa paroisse parisienne*°), Mais pendant  Pete, on le voit intervenir une nouvelle fois aupres de GREGOIRE, cette  fois-cı en faveur de son neveu Jean-Remacle, profes de Premontre... et  pour faire part de l’installation de MONIN ä Sedan comme second  eveque constitutionnel des Ardennes*7):  Rue Rochechoüart 275, faubourg*?) Montmartre,  24 thermidor an 6 [12 aoüt 1798].  Reverendissime eveque,  Je me suis presente chez vous il y a quelques jours, et vous etiez a la  campagne. Je vous aurois communique la lettre de l’eveque de Sedan*°?)  qui a ete installe au grand applaudissement de tout le peuple qui remplis-  soit la cathedrale. Il se propose de vous ecrire sous peu de jours. Je desirois  aussi vous consulter sur mon neveu>°), qui apres en avoir confere avec le  citoyen®!) Monin, s’est decide a passer a Cayenne avec le citoyen°?)  Jacquemin®®). A cela j’ai repondu que je doutois fort que le citoyen5*)  Jacquemin executat son projet, attendu que Cayenne est lieu de deporta-  tion, ou, au lieu de protection, on rencontreroit peut etre des desagremens  ä partager avec les deportes. Savez-vous si le citoyen®°) Jacquemin per-  siste, quels moyens dans ce cas a-t-il pour effectuer sa traversee, n’y auroit  pas [sic] de difficultes a procurer a mon neveu les memes moyens, a quelle  epoque, dans quel port, et je vous aurois une obligation infinie si vous  +46) Bibliotheque de la Societe d’histoire de Port-Royal, Presbytere de Paris, carton  n°  *7) VOir. B: 16.  +8) Noir n 17  +9) Joseph MoNnIıNn fut sacre ä Notre-Dame de Paris le ler juillet 1798.  50) Jean Remacle Lissoir, ne äa Floing le 5 novembre 1766, de Theodore et de Marie  BouDIN, profes de l’abbaye chef d’ordre de Premontre en 1787 ou 1788, mort cure de  Michery (Yonne), le 19 juillet 1841. Sur lui, outre BOULLIOT et GOOVAERTS, 0p. Cit., VOir  aussi P. PısAnı, Repertoire de l’episcopat constitutionnel..., p.452, et-surtout J.P. ROCHER,  Note sur la venue dans l’Yonne de deux anciens eveques constitutionnels..., article paru dans  le: Bulletin de la Societe des sciences ... de l’Yonne, t. 107, 1975, pp. 155-172.  51) Abrege par l’auteur en: cn.  #) VolrFn SE  53) Sur Nicolas JACQUEMIN, cf, l’article de J.P. ROCHER, cite supra note.34.  54y Voir n Sl  55) Abrege par l’auteur en: cit”.article Daru dans
le Bulletin de la Societe des SCIENCES128  X. Lavagne d’Ortigue  Recevez, Venerables citoiens, les assurances de ma communion et celles  de mon profond respect.  Lissoir  sur le repli: Au citoien Wandelincourt, hötel du pont, rue des SS. Peres n°  1196 ä Paris.  Quelques mois encore: voici le printemps 1798, et Remacle LIssomr,  toujours employe au Journal de Paris, fait aussi partie du presbytere de  Saint-Germain l’Auxerrois, sa paroisse parisienne*°), Mais pendant  Pete, on le voit intervenir une nouvelle fois aupres de GREGOIRE, cette  fois-cı en faveur de son neveu Jean-Remacle, profes de Premontre... et  pour faire part de l’installation de MONIN ä Sedan comme second  eveque constitutionnel des Ardennes*7):  Rue Rochechoüart 275, faubourg*?) Montmartre,  24 thermidor an 6 [12 aoüt 1798].  Reverendissime eveque,  Je me suis presente chez vous il y a quelques jours, et vous etiez a la  campagne. Je vous aurois communique la lettre de l’eveque de Sedan*°?)  qui a ete installe au grand applaudissement de tout le peuple qui remplis-  soit la cathedrale. Il se propose de vous ecrire sous peu de jours. Je desirois  aussi vous consulter sur mon neveu>°), qui apres en avoir confere avec le  citoyen®!) Monin, s’est decide a passer a Cayenne avec le citoyen°?)  Jacquemin®®). A cela j’ai repondu que je doutois fort que le citoyen5*)  Jacquemin executat son projet, attendu que Cayenne est lieu de deporta-  tion, ou, au lieu de protection, on rencontreroit peut etre des desagremens  ä partager avec les deportes. Savez-vous si le citoyen®°) Jacquemin per-  siste, quels moyens dans ce cas a-t-il pour effectuer sa traversee, n’y auroit  pas [sic] de difficultes a procurer a mon neveu les memes moyens, a quelle  epoque, dans quel port, et je vous aurois une obligation infinie si vous  +46) Bibliotheque de la Societe d’histoire de Port-Royal, Presbytere de Paris, carton  n°  *7) VOir. B: 16.  +8) Noir n 17  +9) Joseph MoNnIıNn fut sacre ä Notre-Dame de Paris le ler juillet 1798.  50) Jean Remacle Lissoir, ne äa Floing le 5 novembre 1766, de Theodore et de Marie  BouDIN, profes de l’abbaye chef d’ordre de Premontre en 1787 ou 1788, mort cure de  Michery (Yonne), le 19 juillet 1841. Sur lui, outre BOULLIOT et GOOVAERTS, 0p. Cit., VOir  aussi P. PısAnı, Repertoire de l’episcopat constitutionnel..., p.452, et-surtout J.P. ROCHER,  Note sur la venue dans l’Yonne de deux anciens eveques constitutionnels..., article paru dans  le: Bulletin de la Societe des sciences ... de l’Yonne, t. 107, 1975, pp. 155-172.  51) Abrege par l’auteur en: cn.  #) VolrFn SE  53) Sur Nicolas JACQUEMIN, cf, l’article de J.P. ROCHER, cite supra note.34.  54y Voir n Sl  55) Abrege par l’auteur en: cit”.de l’Yonne, 107, 1975, 354772

51) Abrege par auteur
52) Voir 51
53) Sur Nıcolas JACQUEMIN, 8 artıcle de ROCHER, ıte otfe
54) Voir 51
55) Abrege par ”auteur cıtr
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voulez bıen donner cet egard le plus de detaıls qQUC OUS DOUTTCZ. J’en
al demande de meme cıtoyen?®) Jacquemin u adressant lettre
I[UC d’Orleans faubourg> ’). Marceau, maıs Je Iu1 al deja ecrıt UunNndc

precedemment quı est restee Sans TCDONSC. eut eire est-1il dans retraıte
pres Fontaıinmebleau.

JT’aı insere Journal de Paris°®) du 18 thermıdor??) la petıte note SUur
traduction de la Republique de Fribourg®°).

alut, amıtie, respect.
Lissoir.

Sur le repli: Au cıtoyen Gregoire, CVEQUC de Bloıis, [UC Guiullaume
n0 1472 faubourg®!) Germaın Parıs.

Maıs VOLCI d’autres indications SUTr LISSOIR, du IXe
sıecle, er maiıntenant, d’apres les papıers de SON amı ROEDERER
UV! Gcet homme polıtique, ei Qaussı le derniıer abbe de Premontre el
general, Jean-Baptiste L’ECUY

Bn 1800, ’ancıen abbe de aval-Diıeu eut so1xante-dix all  N vieillıt,
et l’ecrit, Ul V’ecrivaıt PCU plus tot GREGOIRE. OUur VIVre, 11
SOM travaıl Journal de ROEDERER. (est VeOeTS epOoque, qu’ı
demande SOn amı de u obtenır un retraıte decente>).

27 {rımaire®°®) SOIF.
Je OUuUS ICNVOYC, INnon cher amı, la lettre du cıtoyen Maret
Je donne Conciliateur®*) d’Elten le dementi! exX1ge.
On supprime VOS deux 1NOINS est donc aujourd’hu!] le redacteur quı

SCI’a responsable. Je faıs de INonN mieux. Je faıs vraısemblablement au-dela
de INCsSs forces physiques el morales. Physiques quc Nn de
travaıl continuıte Sans elache ma epulse. Morales, qu'’ıl est
possible Pn  qu a 70 AaNs le radotage aıt DOUTF AUu! les annees et POUT eflet des
artıcles MmMI1Ss Omı1s Sans ra1son. Je reCcO1S les observatıons de ”’amıtıe
quand . es paraıssent CONSCTITVET le ton de ”’amlıiıtie. Avec le

56) Voir
57) Voıir
58) Voıir 7:
59) Soit le out 798 du calendrıer gregorien.
60) Soulıgne par mMO1, cf. LD ote LISSOIR eerit: Rep de rıbourg.
61) Voir N.

62) rch nat., Archives prıvees, Papıers ROEDERER, 11 PDOUTF les ettres de
LISSOIR ef de L’ECUY

63) Soıt le novembre 1800 S01 du calendrier gregorien.
64) Voıir



130 Lavagne d’Ortigue

ion oppose es cCassent bras ef jJambes. OUuUSs VOCZ DOUT MoOo1 de
bonne eft loyale amıtie, yen Suls Su  S Maıs 11 faut, Je OUS l’a1ı deja dıt, et Je
Crol1s le repeter tranquıllement, que voltre chose®?), jJournal 2

11 doıt aller el 11 VOUS conviıent qu''ıl al VISONS ensemble
retraıte. Je QOUS sauraı gre de VOUS UCCUDCT. S1 OUS dıtes que

VOUS NC DOUVCZ rıen, eh bien Je penseral quc bıen rellement VOUS n Yy
OUVCZ rien . ei ”’amıtie nen soufirıra pas OFrSs Jje men Occuperalı
seul semblie QUC Je DUIS SCNCOTE faire des extralts: les payeroıt
tant la colonne, seroıt un«c TEeSSOUTCEG La retraıite assSuree malheur®®)
SCT a le partı extreme. J’aı de quo1 les 1080 ir ei dela, Sanmns
sollıcıter des 3() ıts fondes Pal le premier consul, ma1ls SCIA
IN Je dıs qu 'a la dernijere extremite.

Lissoir® ’).
J’aı pr1S chez le marchand de VIN deux Jours apres la volrlre unc feuillette

POUTFC unc de la [UC de la OUur d’Auvergne. Cette feuıllette est de
VIN pareıl Voilre eft excellente. . 1 VOUS VOUS rapportez
CNCOTEC mo1l1, ı]l faudra quc Je fasse charger de suıte et qu«c ] accompagne la
voıture. 8 seroıit mieux quc QOUS voulussiez m en  z dıspenser. est S1
deplaisant de ettre quelque chose quc so1lt LOUS SCS SO1NS et finır pPar
de pareıls resultats. OUuUS dıtes pas S1 la 2e feuillette est autant
baptısee qucC la premiere.

ROEDERER finıt Dar obtenır PDOUTF LISSOIR unlec «place» d’aumonier
adjomint des mıiılıtaiıres invalıdes. L’ancıen abbe de aval-Dıeu accepte,

les peripeties de SOM installation Juillet 1802, mılıeu des
problemes qUuC DOSC SOn remplacement Journal. L’ECUY sembIle
d’abord accepter de succeder LISSOIR®®):

mess1idor 10 19 uıllet
Voıi1cl, INO cher amı, uUunNc quı VOUS advıent : C’est

L-ECUYy')). 8 auroıt prefere SOIl independance, ma1ıs ıl OUS faıt le
sacrıfice. Sa lettre doıit contenir les artıcles de capıtulation. ajoute
deux tro1ıs dont ı] parle QOUS met(irez, accorde
refuse'
10 ] AaVOCC uı un«c nıece et unc culsıiniere. Point de ımMculte POUT celle-cı,

65) Voir DE
66) Voir
67) Abrege f{O1S-CI c Hugues Bernard MARET, futur duc de Bassano,

Dıjon 763 Parıs 839
68) Voıiır 62
69) Abrege md
70) On reMaATrquerTA, tout long de ceitte lettre, les varıations SUTr le NO du dernier

ab de Premontre.
‘Il) Voir
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elle tiendra tient Babet’*):; maı1s ı] faut qu«c la nıece aıt la hambre
quc ] occupe, quc le cabınet .de lıvres de L/ Ecuy) soıt dans 1a piece Ou
est le miıen ei qucC VOUS u11 donnıez VorlLre sallon DOUT hambre
coucher. fermera LOUS les SOIrS Je le faıs la exterieure du
bureau et l’ouvrıra les matıns. dUüuTa communiıcatıon du bureau
sallon frappant la toutes fo1s et quantes le service l’exigera.
20 ul faut le cabıinet quı sert de magasın Warın, ei quı exige quc
Warın el quc 1SSO1r Babet uı ouvrent({szc]. OUur Das nuılre

sService i} cabınet 5e quı remplacera celu1-c1. L’Ecuy/“*) ’a
deja arrhe chez le portier 608 Dar d ma1s efense OUuUS de OUuUS meler
de depense JUuUC Lecurt?) reserve exclusıvement.

// . VO] Lecu1’®) craınt INIMNM! le feu la redaction des nouvelles, ı]
les’”) feroit qUuC suppleant et mMo1 yen restero1is charge. Je |’al

biıen assure d’apres une de VOS ettres quc OUS ser1e7z AVCC lu1
'OUX mouton’®), n’ımporte 1l seroıt continuellement SUT les
epines. faudroit donc quc le Moniteur, Debats, Clef, Pudliciste'?) eic
fussent adresses AdUX Invalıdes; besogne faıte, Babet passeroılt, bac

SUur le pont, DOUT la porter chez VOUS d’ou elher Ia remporteroıt. S’1l
DOUT cela deux paıres de soulıers donner Babet yen faıs INO  — affaıre.
Je Cro1s 199(8)  — cher amı qu«c voıla PCU pres NOS artıcles sauf addıtıon,

correction, modiıfication.
J’aı faıt INes reponses d’acceptation ministre de la SUCITC,

Portalıs ef general®°®) Berruyer. Nous NOUS SOMMES presentes chez
l’archevesque avanthıer, i} etoıt alle donner la confirmatıon aillot;

hıer ı] NOUS parfaıtement accueıllıs Lecuy®*) el moO1, maıs le secretaıre
quı devoıt expedier INnes ettres d’approbatıon etoıt lıt et SO  ; suppleant
oblıge de sortir, de manıere quC Je n auraı CCS ettres quc demaın matın. De
suıte Je presentera! general®*) Berruyer et Je prendra! SCS ordres Ec

1E Dimanche 1 cela OUS convenoıt NOUS ITONS Lecuy®*®) et
MOoO1 Causer et dıner AaVEC OUS el convenır de NOSs faıts

Eecu1®®) peut eplacer qu 'a la fın de fructidor®>) Ec maı1ıs est
de quol ı] faut raıter verbalement.

72) s’agıt d’Elısabeth MAITREBUT, LALLEMAND, que l’on reirouvera plus loın
ans le testament de LISSOIR. st-ce la meme Babet quı regentait la basse-cour de l’abbaye
de aval-Dieu avan la Revolution?

73) Voir
74) Voıir
75) Voir
76) Voir
77) les rature de l’auteur.
7B) Voir
79) Voir
80) Abrege Par ”auteur gl
81) Voir
82) Voir
83) Voıir
84) Voir
85) La fin fructidor correspond 4UX environs des . JO septembre 1802
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BonJjour IO  —_ cher amı, Je reproche present de n avoIlr DaSs ete
imperturbablement 'OUX mouton®®), maıs amıtıe m a passe
Ces retours de Jjeunesse® '). Je OUS renouvelle [OUS INCesSs remerciemens. La
place convıent, elle OUsSs coute bıen des SOUCIS, VOUS auriez ete peıne
plus qu«cC MmMoOo1 S] elle NOUS eut mangque. Bonjour iterum®®) attendant

IrCcPDONSC NS artıcles.
Lissoir.
Vu z  attache du prefet des ardennes, Je n’hesıte DaS OUS recommander

le memo1ıre C1-Joint®?).
Au meme moOomen(t, L’ECUY ecrivaıt ROEDERER, DOUT CSSayCcr de

1en eitre pomt qu’ı adviendrait de uı quan 11 seraıt le
SUCCESSEUT de LISSOIR aupres de la diırection du Journal de Parıs. On
sent poindre, chez ”’ancıen abbe de Premontre, jlen des reticences (quı
finıront Par le condure refuser l’offre, le plus oın Outre
l’indication SUur la manıere ont L’ECUY collaboraıt deja Journal, ef
une allusıon eSspoilr qu ’ı avaıt une «place» quı l’assyjettiralit
mO1NS, lettre faıt unec allusıon tres SOn avant-dernıer
paragraphe, 4QuUuX dıfÄicultes financıeres des euxX ancıens es dıf-
ficultes quı furent celles de tant d’autres ecclesiastiques?®®) pendant la
Revolution, ei apres celle-c1? !):

messidor [9 uıllet
Le cher abbe, Monsıteur, m a fait Dars de quc VOUS uı AVCZ mande

sujet de SON remplacement Journal??). Je DICSUMC que VOUS et-
Lrez de m expliquer AaVOC franchise SUrTr quı CONCETNGE, ei Je Vvals le faıre
AaVEC la lıberte AaVECC laquelle Je Crol1s autorise pDar les sentiments de
bienveillance quc VOUS temoignez.

1 VOUS AVIEZ ettre la place de amı, quelqu’un LOuL pret quıconvınt VOS vues, Je OUS prieroi1s de le preferer, permettant de
continuer d’etre attache Journal”°®) Je le SUlS. Cette manıiere el
PCU d’espoir peut eire quec VOS nouvelles fonctions n VOUS PCI-
eitre de Joindre Dar la suıte que Je faıs actuellement, quelqueOccupation d’un produılt modeste, laquelle n y seroı1t pomt incompatible,

86) Voır
87) OIr
88) Voır
89) emoıre annonce {rouve Das AVi lettre de LISSOIR.
90) Dıfnicultes financieres tres reelles, que ’on reirouve frequemment ans des placets

SOUS |l’Empire et la Restauration. OUuSs LouIis Charles X, la rande umonerte efi
les eveques auront dıspenser des SCCOUTS (bıen mınımes) des ecclesiastiques tombes
ans une grande gene

91) Voir
92) Voir I
93) Voir 25



Remacle Lissoir (1730-1806 ) 133

auroit DOULF MmMoOo1 plus d’attraıt ( ’etoıut le chateau d’Espagne qucC faısoit eft
faıt 1110  — sujet ”’amıtie de l’abbe Morellet eut reunı PDCU pres les
elemens du onheur humaıiın, travaıl, mediocrite el ıberte est du mo1ns

quı sufhiroıit.
O1 contraire, Monsie1ir‚ VOUS n’avez O  C, quc Je VOUS SO1S utıile

meme agreable DOUT Qque*>) OUS desiri1e7 quc Je charge des
SO1Ns qUu«C prenoıt notre cher aumonıter, Je SUuls el seral toujours volre
dısposition.

Je VOUS prieral] seulement de rm  T' deux observations. La
premiere est qu'’’ıl CMNCOTEC quatre CING eleves vivant A4VEC mo1, ei
contrıbuant . V faıre vivre, quc Dar CoONnsequent INesSs CNSALC-
ments AaVEC leurs Parecns m’ empechent d’etre verıtablement dısponible
avan les Jours complementaires?°), mo1lns dans le courant de
fructidor, sauf MOoO1 aller attendant, faıre journal quı pourroitsS’accorder VEC SCS oblıgations.

La econde observation est qu'’ıl faudroit quc Je Juste??) CE dont
Je sera]l charge. Je voudrois bıen evıter les responsabiılıtes. En tracant
Dar ecrit?®), Monsıeur, quı sero1t exıige de moO1, Je ”’auro1s SOUS les yCUÄA,
ei cela une fo1s biıen fixe 11 tiendroıit pomt mol1, quc les devoırs duxX
quels Je sSero1s SOUMIS, ussent remplıs autant qu’'ıl seroit INON
DOUVOIFr.

Je SupPPOSC quc notre cher abbe. quı le pourroıit semble aussı bıen
quC dans le KRue Rochechouart, continueroıt la redaction des nouvelles,
DOUT laquelle Je Cro1s el SCNS QauUssı DCU de talens quUC de gout Sa
grande place n occupera pDas tout SON tems uan travaılle
vIe, peut plus sen  Z AdSscCI, etf le petit enefice quı resulteroit,
ajoute SCS hauts FeEVENUS, lu1 COMPDOSCTA pas ECNCOTEC unec opulence quı
cContraste AVEC le VE de pauvrete [£. quc uı et MmMoOo1 VOIN: faıt, el que
depuls la Revolution 1NOUS faıt S1 bıen observer.

OUuSs VOZ bien voulu, m a-t-on dıt, eire quelquefoı1s conient de INes
extraıts. Je les continuero1s.

Je OUuUS offre Monsıeur, AdVEC la plus Vive envıe de faire tout quı
DOUITA VOUS agreer, l’assurance bıen Ssincere de INO  am} parfaıt devouement.

7BeUY.
Sur le repli: Monsıeur Roederer conseıller d’Etat charge de la

dırection ei de la surveıllance de L instruction publıque.
Rue du aubourg St Honore.

Les reticences, qUC L’ECUY developpait le 20 messidor ans

94) Rature ef correction de ’auteur.
95) Nouvelle rature de l’auteur.
96) Le calendrier revolutionnaire comportaıit des «JOurs complementaires», DOUT

reirouver une equivalence Al @ le calendrier gregorien. avaıt CING les annees
ordınaires, S1X ans celles quı correspondailent dUuX bissextiles.

97) Voir
98) Voir
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lettre OEDERER, Hrent QUC s’amplıfier. uan le meme Jour,
LAISSOIR essayaıt de metfire les dernieres choses poıint, 11 doutaıt
Samls doute DaS de quı allaıt sulvre.

Le 2 mess1idor, alors qu’1 venaıt d’ajouter in post-scriptum lettre
de ”’avant-veılle OEDERER, 11 recevaıt unc nouvelle lettre de L: BEUY,
Ou tOut etaıt remis question. Plus quC ”’aflaire du remplacement de
LISSOIR aupres de Roederer Journal de Paris, lettre du dernier
abbe general est interessante, qu on voıt L’ECUY Juge Dar lu1-
meme (S Elle n est DaS moO1nNs interessante, DaI le DASSaLC, In fine, Ou
les eCHX prelats, sortir de la Revolution, veulent LtOut COUD feter
saınt Norbert??)

dımanche z messidor lan X, 11 uıllet
Voıila NO  — tres cher abbe, ”’extraıit qucC Je VOUS al promı1s de VOUS

CNVOYECT.
J'y al ECMNCOTEC bien songe, ei plus V plus Je souhaıte quc OUS

prunez Roederer de dıspenser d’accepter place. Je n al jJamaıs
ime les gazettes‘°9). J’aı degout insurmontable DOUTF le depouilllement
Journalıer de CCS papıers vides de SCI15 et Ouvent de choses. JY’admıiıroıis
votre patıence, ma1ıs combiıen OUS al-Je dıt de {O1S qu’1 seroıt 1mpoSs-
S1 de I’ımıter? J’aımerois mIleuX CMNCOTEC Je Cro1S, expliquer Despautere‘*!)

NS ambıns
Ce n’etoıt meme pas Sans TrCDUSNANCE qUuUC Je preto1s Je OUuUS

|’aı dıt et l’al laısse entrevoır Roederer.
atı Je SU1S, Je otero1s uftfe 1ıberte Je sals Das trancher

VEC les devoırs quc Je SUuls 1ımpose, ei Je n auro1s prendre SUT MO1 de
disposer de deux Jours. En allant m’ınstaller Journal, ] auro1s donc Je
VOUS l’avoue songe Oment ] aurois eire debarasse de
besogne, Jour de liberation***). Or carrıere AVanCC, chaque
fractıon devıent L{OUS les V° Jours plus consıderable. S1 NOUS
SOINIMNECS PaUVICS, 11 faut du mo1ns eire lıbres Priez NOTr! patron de
alsser Je SU1S, attendant S1 PCU d’amitıe l’y qu'ıl pulsse
DOUTF MoOo1 MIEUX qu! cConvienne, et 1l fera alors reellement INO:  }

egard l’ofice de patron!®®), Je Sul1s de COBUT SOM ervice POUT
besogne temporaıre; qu'ıl permette d’evıter les longs CNSASCHICHNS quı

sont plus de INOoN apcC
out cela NOUS fait ublıer quc cC’etoıiut aujourd’hui St Norbert. NOUS
faıt autrefo1s de bien DOUT SONSCTI. Venez donc IMAaNnscCI AVOCC MO1

99) Voıir
100) Voıir
101) Voıir
102) Voir
103) Voir
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unc OUD! 'maigrel 04) el un cCcompote de pıgeons. Nous iIrouverons ENCOTE

dans uelque co1ın de VIEUX Salernes*®>) echappe depouille-
men(t, el S1 NOUS DOUVONS plus chanter

qua uce Praemonstrata vallıs
continuo fulges!

apres quelques versets dul 06) Super flumina Babylonis**'), NOUS

bıen dıre ECNCOIC unNn«c {[01S, nalada consule Manlio}°®), BonjJjour. Dıte
oul}9?), ei VOUS oblıgerez voire amı L’amıtie est le baume de NOsSs

playes‘ 10)
restaıt plus Lissoı1r, qu’a prevenir patr du refus de

l’abbe de Premontre. S petite lettre sulvante perme Qussı de dater
DCU pres l’arrıvee de LISSOIR AdUX Invalıdes**!)

E messidor an X, ulllet
Je rentre huıt heures***) du SOIr, IMNOonNn cher amı, et fatıgue de INes

COUTSCS pedestres l’archeveche, et dUuX Invalıdes. YT’aı dıne chez le COMMIS-
salre ordonnateur beau frere de 1INON collegue Coriolis, Jal faıt visıte AaUuX

commandans chef eft second, ef accueıllı SIC de LOUS sauroıt
plus oblıgeamment. Je VOIS qu on s’attend tenır logement prei
d’icı quıinze Jours el qu'’ıl faudra m y rendre es qJUuUC nıche SCTaA

reCevOoIr. Aınsı InNon cher amı, 1} faut VOUS ASSUTET d’un redacteur de
nouvelles. Pourquoi prendriez VOUS pas Barquet Petitain?

faut plus CNSCT ECUY fera des extraıts ma1s pomnt de nouvelles
eft i} les fera chez lu1 Sa FCDUEZNANCC DOUI l’assujetissement qu exigent les
nouvelles est invincıble. Je tachera1ı d’aller Causer AVOCC VOUS demaın matın,
Car NOUS n’'ırons pas dıner. Aınsı demaın. Je OUS ECENVOYC UunNn«c petıte lettre
quc ECUY m’ ecrivoıit avanthıer.

Lissoir!

VOI1CI LISSOIR AUX Invalıdes periode SUT laquelle OUuS SAaVONS

pratiquement rien. Cependant, ”’aumonier plus QucC septuagenaıre de-
vaıt S’OCcuper aVOCC COUT des soldats, Car OULLIOT QOUS indıque qu«c
CeuX-CI le pleurerent. Le fevrier 1806, Jour de SOI annıversaıire, il
redigea SsSON testament olographe:

l04) Voir
l.05) OIr
106) Rature de ”auteur PTIODOS de uper flumina.
107) Voir
108) Voir
l09) Voir
110) lettre est pas signee, ma1ls V’ecriıture est reconnaıssable tres facılement.
111) Voir
112) Abrege par auteur
113) Jettre est sıgnee de la seule lettre maJuscule inıtiale: L, aVi paraphe, SI

caracteristique de ”’ancıen abbe de Laval-Dieu.
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eCI est NO  - testament
Au NO de ere et du 1ıls el du Saıint-Esprit. Aınsı sO1t-11. Je soussigne

Remacle Lıissoir, ne Bouillon le douze fevriıer mıl sept cent trente, ancıen
abbe regulıer de abbaye de La Valdieu, ordre de Premontre, Aumonier de
”’hotel imperıal des milıtaires invalıdes, residant premiere divısıon,
corridor Colhoure n0 8 E} de 1’avıs de 199168}  — ancıen superileur regulıer,
Monsıeur Jean Baptiste L’Ecuy general de l’ordre de Premontre, ei
institue INO  — legataıre unıversel, Jean Remacle 1SSO1r IO  —_ ‚VEU, relı-
gjeuX profes de abbaye de Premontre desservant la paro1sse de Fontenoy
dıocese de SO1sSOonSs, charge POUTF u d’executer les dısposıt1ons sul1vantes:
SaVOIr Je donne ei legue Elısabeth Maıtrebut, UWV! L’allemand pension-
naıre de ı Etat tıtre de UV! de defenseur de la Patrıe, attachee INoON
servıice depuls le ONZC Janvıer mıl sept CCMNS quatre vingt treıze, demeurant
actuellement AVCC mMoOo1 audıt ötel, ei reconnolssance de delıte et de
SCS ServVICES, unec de douze N lıvres numeraıre, plus COuUVvert
d’argent, le lıt complet elle couche la culsine, deux paıres de draps de
maıitre, deux palres de draps de domestique, unc S1X serviettes
grain d’orge, S1X tablıers de culsine, S1X torchons, S1X assıettes de fayence, ei
LOuL quı TOuUuvera poterie de le tOut NON ComprIis de quı u
SCTa du de SCS Je donne el legue Jean Joseph assart soldat
invalıde de ”’hotel S1X de INCes meılleures chemises Je charge le legataıre
unıverse] de vingt quatre lıvres chacun de INOSs deux confreres
aqumonıers de l’hotel quı voudront bıen acquıtter chacun . douze
6SSC5 PDOUT le :DO de mon 8901 plus unc de tro1s CCNS lıvres
qUuUC le Jegataıre unıversel distrıiıbuera Dar partıes egales INCSs arrıere
CVECUX nıeces existans OTrS de INnON deces plus montre boıite
d’argent nıece Beatrıx fille de INON frere defunt Jacques Lıissoir, quı
Je CONNOIS poıint de descendans.

Du Je compte SUTr les prieres que fera DOUTF MmMoO1 le legataıre
unıversel quı constamment meriıte INO  — affection particulıere, ei Iu1
demande de celebrer, vIe durant, U1Nlc basse Jour de INO  - deces
POUT le DO: de INO  — amnl

aıt ’hotel imperi1a]l des miılıtaires invalıdes Parıs, ecrit entier et
sıgne de maın le douze fevrier mıl huıt CCeNSs SIX aıt double

Remacle 1SSOIr.

(Yest VeISs epoque, de 1806, qucC abbe etaıt
devenu premier aumonier des Invalıdes, el qu’1 avaıt obtenu (toujours
grace ROEDERER ?), qucC SON Jean-Remacle fuüt nomme poste
d’aumönier-adjoint quC promotion lıberaıit.

On ignore S1 LISSOIR fut malade hıre OULLIOT, ı]l le sembIle pas
moOourut le 13 maı 1806, ei depouıille mortelle fut transferee aval-
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Dieu: unNc plaque, ornee de SCS armoi1ries***) quelques phrases
irancalıses memoıre, qUucC OULLIOT ans BIOGRAPHIE
ARDENNAISE, meme QuC la longue inscrıption latıne QUC lu1-
meme redigea DOUI celebrer les hauts faıts de SsSON prelat. Au de
l’annee sulvante, ONIN, retire Metz, ecrıivant GREGOIRE, dıisaıt AVCC

emotıon PrFrODO>S de SON ancıen© «6 jJanvıer 807 Depu1s la
mort du venerable Lissoir QucC VOUS pleurez AVOCC mO1 el quı m’ avaıt
CMNCOTEC parle de VOUS ans derniere lettre... »

Ultime indıcatıon, peut-etre, SUT celuı quı clot la hlıste des es de
aval-Dıeu elle est ecrıte Dar de SCS dıscıples preferes, eveque
constitutionnel demissionnaire, plus celebre des ancıens eveques
constitutionnels. .. LOUS formes, LISSOIR, ans unNc clence theo-
og1que tendances tres nettement gallıcanes!

Bıblıotheque Meyanes Xavıler LAVAGNE d’ÖRTIGUE
Hotel-de-Vılle
F-13616 Aix Provence eX ]

Annexe: les derniers religieux de aval-Dıeu

armı les innombrables copiles, faıtes AaVOC tant de fidelıte Par le pere Michel
EGROULT, figure C du registre des vetures et professions de Laval-Dieu
DOUT la periode 36-17 L’origina est malheureusement introuvable
I’heure actuelle, malgre des recherches approfondies Reıms, Charleviılle-
Mezıieres, et Montherme-meme. Les SOUTCCES, propos des dernmniers relıg1euUxX,
SONnt donc:

la lıste envoyee Dar LISSOIR Comite ecclesiastıque, printemps de 790
IC nat., dossıer 171 9-10);

I’inventaire de Laval-Diıeu, date du maı 790 F19
598 dossier 7);

les archıives departementales des Ardennes Charlevılle-Mezıeres, ei specla-
lement les papıers du chanoıne BOUCHEZ. (2 154) et CUuX du chanoıne
ADAME (13 J

Les autres OUTCECS seront indiquees fur et INESUTS
Je tiens remercier INes collegues, VAUCEL el MARTIN, Conservateurs

des bıblıotheques de ancy et de Charlevıille, le chanoıne ‚ANOTTE, archı-
viste de V’eveche de amur et SO  — adjoınte Mme CHERTON, eft le pere Norbert

114) Les armoIirtıes quec IR s’etait Composees lors de SU:  — election l’abbatıat,
lısent: d’azur, charge d’un lıs ’argent dextre, el de tro1s toıules du meme, pal,
senesire Armes ıtes «parlantes», COUD SUr  L quı CONCEINEG le lıs

115) Voir



138 Lavagne d’Ortigue

UVIAUX, premontre de Leffe, POUTF l’aıde qu  ıls Ont biıen voulu m’ appor-
ter

Pıerre Jacques.
Ne Hermeton pres Givet le 272 jJanvıer 732 OIr plus haut declaratiıon
790 D’apres rapport du 22 thermıdor 11 (9 aout SUT les

relıgieux du district de Librevıille, est qualifie de «ex-Vvıicaire de Chateau-
Regnault, 11O  —_ marIe, cesse le culte]», quı laisse entendre qu’1 avaıt prete
le serment la Constitution Civıle du clerge. En l’an VI, i} CXETICC le culte
Montherme, prete le serment de haıne la royaute le 3() frımaıre (20
novembre En l’an L dans SOIl rapport AdUuUX consuls, la reorganısa-
tiıon des cultes, le prefet ecrit de lu1 «66 ans, ex-religieux Montherme, 11
CACICC, est instruıit, iıme de la populatıon e1 attache gouvernement» IC
nat., F19 865 Ardennes) prete serment de delıte 1NOUVCAU regime, la
suıte du Concordat, le messiıdor (Z5 Juin dessert Montherme,
prend retraıte, el decede le INaIis 814

Jean-Baptıste-Joseph, dıt parfo1s Boullhliot de Coupigny.
Ne Phıilıppeville le INaIis 1758, profes le avrıl 1779, pretre Liege le
septembre 1781, decede Saint-Germamm-en-Laye le 3() aout 833 Sur Jul,

consulter etude de BRICHOT, biographe ardennais Oullıo (1 758-
arul dans la VU! Au DaYy3 des Riezes el des Sarts, 1982, n0 86

CHARLOTEAU Jean-Baptiste.
Ne an le ma1s 1754, de Francoı1s C, marchand bonnetier, et d’Ann!

COLLIGNON Aux etudes Premontre, recoıut la tonsure eit les quatre ordres
mineurs Laon, le septembre 1783, 1898089[ «clericus Remenstis ıte dimis-
» faıt ensuıte profession, DUI1S est sous-dıiacre ‚AoN le 24 septembre 1785,
diacre le 23 septembre 1786, ma1s recoılt le sacerdoce Reıms NO AILLER-
FERT le Juin 787 IC dep arne, depot AaDNNOXC Reıms, 249 DIS) On
1gnore qu''ıl devıent de la Revolution, Sans doute rentre-t-il edan,
Ou 11 est nomme professeur college de ville, ma1ls 11 refuse p le
16 nıvose 11 5 jJanvier quı lu1 vaut d’etre emprisonne Mont-
Dıieu; le representant 1sSsıon DELACROIX le faıt lıberer le 19 brumaıre 111
(9 novembre On le retirouve Montherme le 28 pluviose {11
(16 fevriıer maıls 1} est de NOUVCAaU an oment du serment de
haıne la royaute ”’automne de 797 On perd alors race

CORDIER Jean-Francois Bernard
Ne Neu{fmasnıl le 1/ maı L3 profes du 11 octobre 1778, recoıit la tonsure

et les quatre miıineurs Namur le 28 maı 1779, le sous-diaconat le lendemaın;
pretre, semble-t-il, 784 seulement. Decede Parıs, SUT Saınt-Nıcolas-du-
Chardonnet, le Juin 839 Sur lu1, Olr la note quC uı
BRICHOT, la fın de Son etude SUr OUuLLLO. (cf. D: nom).

CROQUET Antoine Joseph.
Ne Dınant le 25 novembre 1729, prieur et DTOCUFIFCUT de Laval-Dieu



Remacle Lissoir (1730-1806 ) 139

1790, l declare, OTS de I’iınventaire: «qu’ıl desıre DasscI le de SCS Jours
dans ommunaute de Laval-Dieu VECC le meme superleur et les seuls relıgieux
profes de lad abbaye, SInON il profitera de la permissıon quC un donne
13  ssemblee natıonale de vivre dans le monde SOUS 1a Juriıdıction de l’Eveque du
departement». Semble n’avoır prete UCUunN serment celu1 de haıne la
royaute, le irımaıre (4 decembre En l’an X I1 11 dessert Charnoıs,
des vendemiaıre 11 il dessert Rancennes, Ou al decede le D4 septembre
1806, l’age de S ans

Charles XavIler.
Ne SUT Notre-Dame de (nvet le 26 novembre 1752, de Xavıer G ei d’Odıle

Josephe UPONT, profes VOeIS 1773-17 recoımt la tONsSure ei les quatre mineurs
SO1SSONS le septembre 1774, el les tro1s ordres majeurs Reıms: SOUS-

dıaconat le avrıl E#43: dıaconat le ler Jum 1776, pretrise le 21 decembre
meme annee. En 1785, 11 est presente la CUTC d’Haybes, proche de Fumay,
prieure dependant de Laval-Dieu. prete serment la Constitution cCıvıle du
clerge, DUIS retire umay OFrS de la suppression du culte, le 15 frımaıre
88 S decembre Le thermıdor ® aout 1eu I’ınventaıre
du presbytere aybes el de tOut quı S’Yy tTrouve le LOutL est estime
capıtal, 3.910 lıvres SOUS IC dep Ardennes, 496 Haybes) la
reorganısatıon du culte, le prefet le consıdere TIDIN| «minıstre Sagc eft
eclaıre et la conflance du peuple». est donc nomme desservant
aybes moment du Concordat, el decede le fevrıer 831 Non Samns

QVOIT faıt auparavant Charleville, le octobre 1822, UunNlc retractation
solennelle de SCS serments el SITCUTS de la per10de revolutionnaıre, aın d’obeir
AduxX demandes tres instantes du DaDe

Jean
1ıls de Pierre G., bourgemestre de Bertrix et maleur de l’abbe de Saılint-

Hubert de F7 17/61, et d’Anne OUCHON, 1l avaıt mMoO1Ns deux u  $
Elısabeth et Marıe-Jeanne, quı furent chanoı1ınesses sepulchrines Ou1lllon
dut faıre profession Laval-Diıeu VeIS 1746, fut OUrVUu 759 du prieure-cure
de Willerzies hors du royaumce (ce quı V’empecha de 766 lors de
V’election de Lisso1r). Son acte de deces Bertrix, E fevrier 1801, le dıt «pleın
d’ans et d’orthodoxie [01», qu'’ıl faut sSans doute interpreter
n ’ayant prete UCUunN serment pendant la tourmente revolutionnaıre. On saıt du
MmMoOo1nNs precısement qu'’ıl avaıt refuse de preter le serment de haıne la royaute
l’automne 797 Sur Jul, cf. ECTOR, Terres franches, Bertrix, 123, n0 35

Nıcolas.
Peut-etre apparente precedent. En 1790, 11 BA AanNns, est donc ne VOeIS 762-

OTrS de ınventaıre de Laval-Dieu, le maı 1790, ı]l est absent Au de
Vl’ordination prochaiıne, el, AaVeC So  — confrere Henrı1 LEFEBVRE,; absent POUT la
meme ra1son, rem1s SO  —; abbe unc declaratıon quı ressemble etrangement
ce du priıeur ROQUET. Le 29 maı 1790, ı] recoit Reims les quatre ordres
miıineurs. D’apres BOUCHEZ, Le clerge du DAaysS remoOLSs pendant la Revolution,

123, uUunNn«c lettre de l’archeveque de Reıms, Mgr de ALLEYRAND, date du
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fevrıer 1792, l’autorisaıt FreCeVOIlr Liege les ordres majJeurs « Salls garder
les interstices, apres un«c retraıte de huit ]Jours semıinaılre». retire alors
Ou1llion le trouve desservant de Wiıllerzie apres Jean ROSJEAN, et c’est la
qu'’ıl decede 808 45 al

JOL Y re
Ne umes le Janvıer 1709, de Pierre J $ maitre marechal, et d’Ann:!

OURGEOIS, i} Mmolns sept freres ei plus Jeunes. On ıgnore PCU pres
tout de VIeE monastıque, cependant acte de 753 le IC dep
Ardennes, 931) devant APIE, notaıre Charleville, mere, tant Dar motıifs
de maternite qu«c Dar l’usage observe dans les f{amılles, «a volontaırement faıt et
constitue» SOM fıls, pretre de Laval-Dieu, acceptant ulvant perm1ssıon donnee
par l’abbe UDET le 7D evrier 1 43 unc de huit septiers, moıiıtie roment
moıtie avoıne, la INESUTC de Donchery, quı Ju1 appartenaıt SUurT uUunc ferme sise
ban ei terro1ır de Vrigne-Meuse (actuellement canton de Flıze, departement des
Ardennes) Au moment de l’ınventaıre «n ayant paraıtre nı meme declarer
SCS intentions DOUIL raison de SCS infirmıtes quı font qu’'ıl pulsse S’exprimer,

’Abbe declare qu''ıl chargeaıt de donner SCS SO1NS vieıllard
ınfirme, so1ıt dedans, so1ıt dehors du cloitre...» est possıble qu''ıl soıt aller
resider VeEC LISSOIR presbytere de Saiınt-Remy de Charleville, Cal, dans le
rapport du thermıdor I1 (9 aout SUur les relıgieuxX du dıstrıct de
Libreville, il est nommement cıte <CXCX premontre de Laval-Dieu, 66 SIC ANs,
pension de 000 lıvres, 1O  — marıe». est la derniere indıcatıon qu«e ’on trouve
SUT u

Henrı1.
Ne Burhaimont ei baptıse Bertrix le maı 1767, ıl est le Cinquıieme

enfant de Jean-Baptiste s eft de Marıe COLLETTE Le neuvieme enfant de
couple, E7F73, UTa DOUT parraın dom COLLETTE, prieur de aye benedic-
tıne de Saınt-Vıncent de Metz

Vu date de na1ıssance, na faıre profession avan la fın maı 788 C
U,  a Nıcolas ROSJEAN POUT declaratıon OrSs de l’ınventaire du maı 790

recomt la tonsure et les quatre ordres mineurs Reıms, le maı 790 OTrS
de 1a fermeture de abbaye, le jJanvıer 1791, 11 qavaıt declare retirer
Bouillon, ma1Ss, le janvıer 17/792, le trouve Fumay Des ettres de Megr de
ALLEYRAND, archeveque de Reims, date des 28 Juin ei aout 1792,
l’autorisent reCeVvOoIr les ordres majJeurs des maıns du Belgique. En
l’an VI, 11 seraıt Oıgnies, Ou 1} auraıt prete le erment de haıne la royaute. Le

messidor (3 Juillet de Metz, ı] ecrit cardınal-legat ('APRARA
PDOUTF sollicıter indult quı le rende V’etat de pretre seculıer: « Les evenements
quı ont allıge S1 douloureusement l’Eglise gallıcane ont tellement irappe les
ordres reilgieuX, qu''ıl est impossible leurs membres, meme la palxX etant
rendue l’Etat eft l’Eglise, de remplır les obligation qu  3:  ıls avaıjent contractees
Dar la profession religieuse... » IC nat., 900 dossier . 28) On le
trouve ure de Dauilly 1804, PuIls, 1807, de Cerfontaine, OUu ı] decede le

octobre 838 Sa piıerre ombale etaıt toujours visıble cımetiere de
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Cerfontaine, 97/5 Sur lul, cf. ECTOR, Terres franches, Bertrix, 126
avec confusıon SUurT 1 date du bapteme el SUTr les NOMMMS des parraın ei marraıne).

MAILLEFERI Jean Marıe.
Ne a0N le avrıl FF SUT 1a paro1sse Saıint-Eloı abbaye Saıint-

Martın, de Jean Marıe Francoi1s M 9 el de Marıe-Madeleıne BERTON 8} est
tonsure seculıer aon le 23 septembre EF3 Entre Laval-Diıeu GE

1783, l est envoye pendant SON novıcılat AauX etudes Premontre, el, tant qu«C
«clericus Laudunensis rıte dimissus», recoıt Laon, le 20 septembre 1783, les
quatre ordres mineurs. dut faıre profession avant le septembre 17895, date
laquelle il toujJours Laon, le sous-dıiaconat. T la pretrise Reıms,

meme m quc HARLOTEAU, le Juin 1787, des maıns de Mgr PERREAU
eveque de Irıcomie. OTS de I’ınventaıire du mal 1790, declaratıon
ressemble SYy meprendre Ce du prieur CROQUET (cf. Suprq).

On perd alors Jusqu’'en 1813, Ou le trouve la paro1sse
parısıenne de Saınt-Merry. faıt d’abord du minıstere, ma1s, peu-a-peu,
perdant Ia memoıre et la ra1son, iTrOuve reduıt la plus extreme pauvrete
IC nalt., F19 158 - MAILLEFERT). mourut A4Ns le 29 fevrıer 1824, et
les quelques DaUVICS efiets qu’1 laıssaıt, furent transportes locher de Saıint-
eITY attendant quc quelqu’un les reclamat IC Parıs, DOS® 759, 74)

MARCHAL Louls.
Ne le 19 Juım 1 736:; profes VOIS SE 78, le ecembre 7TS des

diımissoires de Reims, POUT aller Namur reCeVOIlr 1a tONSUre, les quatre
mıneurs et le sous-diaconat... ma1ls AdUCUuNcC de CCS ordinatiıons amur!
fut diacre Reims le 18 septembre 1779, ei pretre aon le 23 septembre 780
Nomme prieur-cure de Thılay le fevriıer 784 DOUT succeder frere Claude
ORANCY, i} re‘ MO1NSs Jusqu’au novembre 1792, quı veut dıre qu 1l
preta serment la Constitution Cıvıle du clerge. Le rapport du 22 thermıdor
11 (9 aout SUT INCcs relıgieux du dıistrict de Libreville, le sıgnale
«XCX premontre, cure de Thılay, N SIC marıe, ay cesse SCS fonctions».
Maıs brumaire I1 (31 octobre 11 avaıt ete denonce Dar le Comite
de surveıllance de Thılay, incarcere Mont-Dieu, el LOUS SCS meubles avalent
ete vendus POUT 182 lıvres, 19 SOUS et denıers IC dep Ardennes,
Thılay) Au ventose VI (22 fevrier le trouve desservant de
Jojgny, Ou ı] prete serment de haıne la royaute. st-ce bıen lul, bıen
”’ancıen recollet Edme-Hubert MARECHAL quı s’adresse 803 jegat
CAPRARA?

FEUNIER Munıie, Jean-Baptiste.
Age d’envıron ans 1790, avaıt faıt profession 739 avaıt IECU la

tONSsure, les quatre mineurs et le sous-diaconat, les et INaTis 740 amur,
le dıaconat Liege le 30 mal 1740, la pretrise Chalons-sur-Marne le
19 decembre 1744 Le 29 decembre 1747, Megr PONCET de X RIVIERE, eveque de
Troyes, uı donnaıt l’ıinvestiture canon1ıque DOUI le prieure-cure de Potangy
SO  en) diocese (dependance des chanoınes regulıers de Chantemerle), vacant pPar la
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desertion de Irere Jean-Baptıiste (CRESTOT, u QUSS1 premontre. Apres QaVOIr prete
{OUS les serments, 11 bdıqua Potangy le 16 frimaiıre 11 (6 novembre
et lıyra LOutes SCS ettres d’ordınation ei d’ıinvestiture canon1ique IC nal., F19
887 et 8388) On perd alors Tace

ONIN Joseph.
Ne Palızeul Luxembourg le 23 novembre 17/41, profes du septembre

1762, deuxıeme eveque constitutionnel des Ardennes 1798, decede Metz le
19 janvier 829 Un portrait. de lu]ı 1798, Dar Marıe- Vıctoire AQUOTOT, est
passe la ven Francıs Wellesley Londres 920 Qu'’est devenu
portraıt?

La bıographie de relıgieux est Lrop importante, DOUT pas merıter
artıcle separe.

Charles Joseph.
Ne Mettet le maı 1753 profes VeISs 1778, diacre aon le 23 septembre

1780, pretre Reıms le Juin 781 ‚OrS de la Revolution, 11 etaıt prieur-cure
de Louette Saınt-Pierre, hors du FrOYaUMC. On ignore conduıte pendant la
Revolution.

Au Concordat, 11 prete serment de delıte, et est touJours Louette Saıint-
Pıierre, ma1ls le reirouve ensuıte la UTC de Bıevres, canton de Gedinnes, Ou
11 Jusqu’en 836 mourut Waulsort le 25 septembre 838

RAMET Leopold Joseph.
Ne Herpion le decembre 1756, profes VerSs 1778-79, recoit la tonsure, les

quatre miıneurs ei le sous-diaconat, les 28 et 29 mal T79 Namur, VEC
OULLIOT eft CORDIER) recomt le diaconat Aa0o0nNn le 23 septembre 1780, la
pretrise, egalement Laon, le 7 septembre 1782 Au moment de la Revolution,
i} etaıt organıste de abbaye chef d’ordre de Premontre, ei L’ECUY emande

faveur Comiuite ecclesiastique, le 28 avrıl 1790, qu’on le considere
aflılıe Premontre, Car «11 est accoutume regarder malison la
sienne» IC nal., dossier 153 307) Neanmoıins, ı] retire
1791 dans le dıstrıict de Roecro1l. On ignore qu'ıl devıint alors, ma1s le
reiTrouve pensionnaıre de l’Etat 1817, vivant alors Herpion.
TREZAUNE Thıierry

Ne, Floing le avrıl 1768, de Gerard el d’Elısabeth ACOB, il nıt donc
profession, plus tot, le avrıl 789 I] fut onsure Reims le 29 maı 790
meme m qu’Henrı LEFEBVRE, et ı]l avaıt faıt la meme declaratiıon ecrıte qUuUC
celu1-c1 ei quC Nıcolas GROSJEAN, moment de l’inventaıre de l’abbaye. Retire

Oullion 1791 et 1792 Une lettre de Mgr de ALLEYRAND, du ler INaTrs

1793, l’admettaıt dıiaconat ei la pretrise. Vicaıre ellın, de 795 1802,
1l fut alors nomme ure d’Orchimont, Ou 11 devaıt deceder le 16 Juillet 830


